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Principales abréviations utilisées

GADLU : Grand Architecte de l’Univers. GLDF : Grande Loge de France.

GLNF : Grande Loge Nationale Française.

GLTSO : Grande Loge Traditionnelle et Symbolique Opéra.

GODF : Grand Orient de France. GPDG : Grand Prieuré des Gaules.

OITAR : Ordre Initiatique Traditionnel Art Royal. RER : Rite Écossais Rectifié.

REAA : Rite Écossais Ancien et Accepté.




« Les degrés Bleus1 ne sont que la cour extérieure ou le portique du Temple. Une partie des symboles y est présentée à l’initié, mais il est intentionnellement induit en erreur par de fausses interprétations. Il n’est pas prévu qu’il les comprenne, mais il est prévu qu’il s’imagine les comprendre. Leur véritable explication est réservée aux Adeptes, aux Princes de la Maçonnerie2. L’ensemble de l’Art Royal et Sacerdotal a été si soigneusement caché, depuis des siècles, dans les Hauts Degrés, qu’il est encore impossible de résoudre beaucoup des énigmes qu’ils contiennent. Il suffit à la masse de ceux que l’on appelle Maçons, de s’imaginer que tout est contenu dans les Degrés Bleus… Il doit toujours y avoir une interprétation banale, pour la masse des initiés, des symboles qui sont éloquents pour les Adeptes3. »

Albert Pike



1. La franc-maçonnerie, de quelque obédience ou rite maçonnique qu’il s’agisse, est organisée en « degrés » (ou Loges) bleus d’une part et en Loges de Hauts Grades (plus ou moins nombreux selon le rite considéré) d’autre part. Les Loges bleues délivrent les trois grades d’Apprenti, Compagnon, Maître. Les Loges de Hauts Grades permettent l’accès aux degrés supérieurs. Il faut savoir que seule une petite minorité de francs-maçons sont admis dans les Hauts Grades, dans lesquels l’admission ne se fait que par cooptation.

2. C’est-à-dire aux francs-maçons titulaires de Hauts Grades.

3. Albert PIKE, Morale et dogme, T. 2, Odyssée, 2022, p. 459 et 460.




Préambule

Ce livre n’a pas pour objectif de procéder à une critique des francs-maçons en tant que personnes, notamment de ceux faisant partie d’une obédience « déiste » ou « chrétienne ». Nombre d’initiés sont authentiquement en recherche et méritent le respect. Ce sont, dans la plupart des cas, des personnes de bonne foi (sans jeu de mots !), en recherche de spiritualité, mais qui ont été abusées par les discours troubles et les explications fallacieuses d’une doctrine occultiste. Cet ouvrage a pour unique vocation de rétablir une certaine vérité théologique. Dans la plupart des cas, le témoignage de ces âmes égarées est influencé par le prisme du secret1, de l’hermétisme, et relève d’une sorte de psittacisme. Ce n’est d’ailleurs pas le moindre des paradoxes que la franc-maçonnerie, qui qualifie souvent les religions, notamment la religion catholique, de superstition ou de fanatisme, ne s’appuie sur aucune source scientifique ou rationnelle, mais sur des élucubrations occultistes ou alchimiques2. Les rituels et conceptions maçonniques reposent, d’une part, sur les récits initiatiques purement légendaires et, d’autre part, sur des théories occultistes. Saint Matthieu rapporte ces paroles de Jésus, nous mettant, déjà, en garde :


« Alors si quelqu’un vous dit : “Voici : Le Christ est ici !”, ou bien “Il est là !”, n’en croyez rien. Il surgira en effet de faux Christ et de faux prophètes, qui produiront de grands signes et des prodiges, au point d’abuser, s’il était possible, même les élus3. »



Beaucoup, parmi les initiés, pensent sincèrement pouvoir être catholiques et francs-maçons. Ce qui n’est pas surprenant puisque la franc-maçonnerie s’obstine depuis trois siècles à tenir, sans pouvoir pour autant y apporter une argumentation probante, un discours contraire à celui de l’Église. C’est le cas notamment des obédiences pratiquant le Rite Écossais Rectifié, lequel se prétend « chrétien ». Ce rite est pratiqué par le Grand Prieuré des Gaules, qui voudrait se targuer d’être spécifiquement « chrétien », mais également par un certain nombre d’obédiences « déistes ».

Or, que se passe-t-il lors de l’initiation maçonnique, et cela quel que soit le rite considéré, y compris le Rite Écossais Rectifié, qui prétend former des « Chevaliers du Christ » (sic !) ? Ce dernier est tout autant que les autres rites, luciférien, notamment par son caractère gnostique ainsi qu’il le sera montré. Lors de la cérémonie d’initiation, y compris dans le Rite Écossais Rectifié, c’est-à-dire dans les obédiences « déistes » qui le pratiquent ou au sein du Grand Prieuré des Gaules, le candidat porte un bandeau sur les yeux, lequel l’aveugle totalement ! Puis, passé les diverses épreuves initiatiques au cours desquelles il est « purifié4 », ce bandeau lui est soudain enlevé afin qu’il puisse contempler brièvement la « lumière » maçonnique, symbolisée dans la loge par le Delta Lumineux5 (ou Radieux), et en être naturellement ébloui6. Il faut savoir que le Delta Lumineux, ainsi que nous l’explique un éminent franc-maçon dans une revue destinée aux seuls initiés, est le symbole ésotérique parfait de la Connaissance parfaite et ultime :


« Et puisqu’il [NDA : le Delta Lumineux] symbolise l’essence même de la lumière, il est clair que c’est là que nous trouverons la source de notre raison mais aussi celle de notre conscience au sens de conscience non seulement intellectuelle, nous permettant de savoir, de connaître, de comprendre ; mais également de conscience morale, c’est-à-dire notre capacité de jugement, celle qui nous permet de distinguer ce qui est bien et ce qui est mal7-8 ».



La progression initiatique a vocation à faire de l’initié un dieu, connaissant par lui-même, et définissant ainsi par lui-même, le Bien et le Mal. C’est ce que démontre littéralement, par exemple, la cérémonie d’élévation au 30e degré du Rite Écossais Ancien et Accepté (REAA), dénommé Chevalier Kadosh9, et qui est le plus haut grade du parcours initiatique de ce rite10. Le rituel du 30e degré précise : « Apprenti, il est entré par la porte des hommes ; arrivé au terme de sa réalisation ascendante, le Chevalier Kadosh en sort par la porte des dieux, après avoir eu accès aux états supra-humains11. » Ainsi ce rituel renforce-t-il le sentiment luciférien d’être « comme un dieu ». D’ailleurs, à la question rituelle : « N’avez-vous pas d’autre Nom que celui de Chevalier ? », le candidat au 30e degré du REAA doit répondre : « Je m’appelle Adonaï12. » Et nous n’ignorons pas qu’Adonaï est l’un des noms bibliques de Dieu ! Nous savons aussi que, dans l’Antiquité, le nom servait non seulement à identifier, mais surtout à définir ontologiquement une personne. « Le “nom", dans la pensée sémitique13, traduit l’essence même de l’être, c’est un résumé de sa personne14. »

Il y a donc un grand danger de tromperie, et surtout d’hérésie, pour un chrétien catholique, à faire partie d’une obédience maçonnique. L’existence de ce danger, – y compris au sein d’obédiences « déistes » ou prétendument « chrétiennes » –, sera démontrée !

Mais, avant d’entreprendre notre explication, il convient, en préalable, de situer l’action de la francmaçonnerie, toutes obédiences confondues. J’affirme ici que la création de la franc-maçonnerie, en 1717, fut le début d’un processus en particulier voué à la destruction de l’Église. La franc-maçonnerie l’avoue elle-même : « Le catholicisme […] nous autres francsmaçons devons poursuivre sa destruction définitive15. » Afin d’atteindre cet objectif, la franc-maçonnerie utilise deux moyens, décrits dans le rituel du 32e degré du REAA : la ruse ou la force, selon les nécessités. La force correspond par exemple à la Révolution « française ». La ruse est illustrée par l’énoncé de contre-vérités, voire de propos hérétiques ou blasphématoires dissimulés sous le masque de l’occultisme. Pour atteindre cet objectif, la franc-maçonnerie utilise aisément l’hérésie : « La franc-maçonnerie est la contre-Église. Le contrecatholicisme, l’Église de l’Hérésie16. »

On pourra tenter d’objecter que j’évoque, ici, une incompatibilité de celle-ci avec la foi catholique alors qu'en fait je ne démontre que l’imposture de cette institution initiatique à se prétendre « chrétienne ». Et que « chrétienne » ne signifie pas systématiquement « catholique ». Une telle contestation voudra s’appuyer sur la circonstance que le catholicisme n’est pas l’unique branche se revendiquant comme religion chrétienne. Mais, et en premier lieu, si toutes les confessions chrétiennes ne sont pas automatiquement catholiques, il n’est pas contestable que le catholicisme est avant tout chrétien. En second lieu, le catholicisme est la religion initiale qui a suscité le nom de chrétien. « C’est à Antioche que, pour la première fois, les disciples reçurent le nom de “chrétiens"17-18. » Par ailleurs, les paroles du Christ sont sans ambiguïté. C’est bien à Pierre qu’il a confié le soin d’édifier son Église : « Tu es Pierre, et sur cette pierre je bâtirai mon Église, et les portes de l’Hadès ne tiendront pas contre elle. Je te donnerai les clefs du royaume des Cieux19. » Ainsi, Pierre est bien à l’origine de l’Église chrétienne, catholique et romaine ! Les autres branches religieuses issues de la chrétienté sont donc des variantes de la religion chrétienne initiale, à l’origine de la religion catholique. Enfin, en dernier lieu, et surtout, on voit bien, ainsi qu’il sera montré plus loin, que les obédiences se disant « chrétiennes », et en particulier celle dont il s’agit ici, à savoir le Grand Prieuré des Gaules, font essentiellement référence à l’Église catholique en voulant affirmer, de manière parfaitement erronée, et peut-être par mauvaise foi, que l’on pourrait être catholique et franc-maçon, dès lors que l’on appartiendrait à une obédience maçonnique se disant « chrétienne20 ». C’est donc bien principalement de la relation entre l’Église catholique et une obédience qui se prétend « chrétienne » dont le présent ouvrage traite.

Le combat permanent de la franc-maçonnerie contre l’Église est avéré et constant. Entamé, ainsi que je l’ai montré, dans un de mes ouvrages21, depuis la Révolution « française » de 1789, après avoir été amorcé à l’époque des « Lumières », il connut son point culminant au cours du XIXe siècle et se poursuit, bien que de manière plus édulcorée (mais cette atténuation est simplement de pure forme), de nos jours, ainsi qu’en attestent les déclarations d’un suprême dignitaire de la franc-maçonnerie :


« En vérité, toutes les réformes maçonniques “anticléricales” menées à bien en France depuis 1877, telles que la sécularisation de l’éducation, les mesures contre des écoles privées chrétiennes et les établissements de charité, la suppression des ordres religieux et le pillage de l’Église, culminent ouvertement dans une réorganisation antichrétienne et irréligieuse de la société humaine, pas seulement en France mais dans le monde entier. Ainsi, la franc-maçonnerie française, comme porte-étendard de toute la franc-maçonnerie22, prétend inaugurer l’âge d’or de la république maçonnique universelle23, en réunissant tous les hommes et toutes les nations dans la fraternité maçonnique. “Le triomphe des Galiléens24", dit le président du Grand Orient, le sénateur Delpech, le 20 septembre 1902, “a duré vingt siècles". Mais maintenant il meurt à son tour […] “L’Église catholique romaine, fondée sur le mythe galiléen25, a commencé à dépérir rapidement dès le jour où fut établie l’Association maçonnique26.” »



Une autre déclaration d’un dignitaire maçonnique, porte-parole de l’Assemblée nationale, confirme que la franc-maçonnerie poursuit véritablement l’objectif de détruire l’Église catholique et qu’elle assume parfaitement ce projet odieux et intolérant27 !


« J’ai dit à l’Assemblée de 1898, déclare le député Massé, porte-parole officiel de l’Assemblée de 1903, qu’il est du suprême devoir de la franc-maçonnerie d’intervenir chaque jour davantage dans les conflits politiques et profanes […] Le succès (dans le combat anticlérical) est largement dû à la franc-maçonnerie ; car c’est son esprit, son programme, ses méthodes, qui ont triomphé28. »



Pour mener son combat létal et satanique contre l’Église, la franc-maçonnerie utilise effectivement deux moyens : la ruse ou la force, toutes deux indiscutablement prévues par la doctrine maçonnique, et qui sont énoncées au 32e degré du REAA. En effet, après avoir rappelé au candidat qu’il est désormais en mesure de prendre connaissance des objectifs secrets, mais véritables, de la franc-maçonnerie, les moyens à mettre en œuvre pour les mener à bien lui sont communiqués :


« Te voilà parvenu à ce grade où il est indispensable que la finalité de l’Ordre devienne pour toi une évidence claire […] tu oscilles inévitablement entre deux espèces de moyens, ceux de la violence et ceux de la persuasion, et que dans chaque cas il te faut opter, voire réaliser un équilibre entre ces deux contraires29. »



Or la plupart des francs-maçons ne parviennent jamais à ce grade et demeurent en Loge Bleue30, uniquement titulaires du grade de Maître ! Ils sont tout simplement trompés par la doctrine de cet Ordre initiatique et se conduisent en soldats aveugles d’une institution anticléricale et anticatholique !

Ainsi, c’est donc bien au catholicisme que le terme « chrétien » s’applique lorsqu’il est employé par les obédiences éponymes.

L’action des obédiences « déistes », et particulièrement de celles se prétendant « chrétiennes », participe donc directement de la ruse et du système frauduleux dont il est question, la franc-maçonnerie étant essentiellement une, sous diverses formes rituelles.



1. Il est interdit à un franc-maçon de divulguer les secrets des rituels et symboles pratiqués en Loge.

2. L’alchimie est à la chimie, par exemple, ce que la cartomancie divinatoire est aux statistiques prévisionnelles ou au calcul des probabilités !

3. Mt 24,23-24.

4. En réalité, ces purifications successives (par l’air, l’eau, le feu – de Lucifer) ne sont que des étapes conduisant, par des moyens ésotériques (et magiques) à une « réinitialisation » de son esprit, précédemment annihilé par le procédé magique, car alchimique, du « cabinet de réflexion » dans la plupart des Rites, notamment le Rite Écossais Ancien et Accepté, mais dénommé « Chambre de préparation » au Rite Écossais Rectifié.

5. Le Delta Lumineux est un symbole essentiel de la franc-maçonnerie. Il s’agit d’un triangle équilatéral, comportant en son centre un œil (parfois mais plus rarement le tétragramme hébreu : Iod Hé Vau Hé). Cet objet symbolique, translucide, est éclairé de l’intérieur.

6. Ce qui est naturel, puisque le candidat à l’initiation a porté le bandeau et a été contraint aux ténèbres totales durant au moins une demi-heure !

7. Pour la franc-maçonnerie, ce n’est pas la parole de Dieu qui informe l’homme de ce qu’est le Bien ou le Mal. C’est le franc-maçon qui définit, par lui-même, le Bien et le Mal ! Conception parfaitement luciférienne de la morale !

8. Henri BLANDIN, « L’indispensable Delta Lumineux », in revue maçonnique La chaîne d’union, 2010/3, no 53, p. 72 à 75.

9. Kadosh est un terme hébreu signifiant « saint ».

10. Les 31e, 32e et 33e degrés du REAA sont des grades de direction de l’ordre et de stratégie maçonnique. Ils sont dits « administratifs ».

11. Irène Mainguy, « Symbolique des Grades Philosophiques », Dervy, 2015, p. 473.

12. Ibid., p. 475.

13. Il s’agit ici de la pensée sémitique, notamment dans l’Antiquité.

14. Jean-Christian Petitfils, Jésus, Fayard, 2011, p. 174.

15. Bulletin du Grand Orient de France, septembre 1885, cité par José Maria Caro RODRIGUEZ in El Misterio de la Masoneria, éd. Entre Cumbres, p. 73.

16. Revue maçonnique L’Acacia, 1902, cité par José Maria Caro RODRIGUEZ in El Misterio de la Masoneria, éd. Entre Cumbres, p. 73.

17. Ac 11,26.

18. À ce sujet, il serait vain de vouloir opposer la religion orthodoxe et la religion catholique pour, au moins, deux raisons. La première est que le schisme entre ces deux courants de la chrétienté n’eut lieu qu’à partir du VIIIe siècle. La seconde est que l’Église orthodoxe condamne, depuis le 12 octobre 1933, et avec la même fermeté que l’Église catholique, l’appartenance d’un fidèle à la franc-maçonnerie. Voir la déclaration de l’assemblée des évêques de l’Église de Grèce, signée par son président, l’archevêque Chrysostome d’Athènes, in Walton HANNAH, Darkness visible. A Christian Appraisal of Freemasonry, Baronius Press, London, 2008, p. 75-76.

19. Mt 16,18.

20. Voir site web de l’obédience « Le Grand Prieuré des Gaules », affirmant, à tort, une prétendue compatibilité entre la franc-maçonnerie « chrétienne » et l’Église catholique, ce qui démontre que par le terme « chrétien » de ces obédiences vise essentiellement l’Église de Rome.

21. Franc-maçonnerie et politique. Les liaisons dangereuses, Artège, 2023.

22. Nous soulignons.

23. Ibid.

24. C’est Jésus qui est nommé ici, ainsi que ses disciples.

25. La réalité de l’existence de Jésus est aujourd’hui démontrée par la plupart des historiens sérieux de l’Antiquité !

26. L’Encyclopédie catholique, « Maçonnerie », Nouvel avènement (http://www.newadvent.org/cathen/09771a.htm).

27. Ce qui est surprenant de la part d’une institution dont l’un des fondements essentiels serait prétendument la « tolérance » pour les idées de l’autre !

28. Compte rendu Gr. Or., 1903, Nourrisson, « Les Jacobins », 266-271 ; The Catholic Encyclopedia, « Masonry (Freemasonry) », New Advent (http://www.newadvent.org/cathen/09771a.htm).

29. REAA 32e degré : allocution du ministre d’État, in hautsgrades.over-blog/article30eme. Voir Serge Abad-Gallardo, Secret maçonnique ou vérité catholique, op. cit., p. 263 et 264.

30. 95 % des francs-maçons environ n’accèdent jamais dans les Hauts Grades et demeurent dans les Loges Bleues durant toute leur vie maçonnique. Ce qui permet de comprendre pourquoi la plupart des francs-maçons sont aisément trompés par leur hiérarchie. En effet il est interdit à un titulaire d’un grade supérieur de divulguer au titulaire d’un grade inférieur, et bien plus encore à un « profane », les secrets dont il a connaissance !




PARTIE 1
NATURE ET PARTICULARITÉ
DE LA FRANC-MAÇONNERIE




Une franc-maçonnerie déiste et « chrétienne »

L’Obédience du Droit Humain

Je fis partie, durant 24 années, de l’obédience maçonnique mixte et internationale du Droit Humain et fus initié dans un atelier1 de cette obédience à l’âge de 34 ans. Cet atelier maçonnique avait pour nom « Théano2 » et portait le numéro distinctif 1307. M’étant, par la suite et de nombreuses fois, installé dans divers territoires3 pour des raisons professionnelles, j’ai donc été successivement affilié à plusieurs ateliers maçonniques du Droit Humain. J’ai également visité4 plusieurs autres ateliers soit du Droit Humain, soit d’autres obédiences, par exemple du Grand Orient de France, ou de la Grande Loge Traditionnelle et Symbolique Opéra ou, plus rarement, de la Grande Loge de France.

En franc-maçonnerie, généralement, les travaux5 se déroulent soit à la gloire du Grand Architecte de l’Univers6, soit au Progrès de l’Humanité7, selon la sensibilité « déiste » ou « laïque » de l’obédience, ou le choix opéré par les ateliers.

Pour autant que je m’en souvienne, je me suis toujours posé un certain nombre de questions existentielles. J’avais été baptisé au sein de l’Église catholique peu après ma naissance. Et plus tard, vers l’âge de 10 ans, j’avais, bien entendu, fait ma communion. Cependant comme ma famille n’était pas pratiquante, j’allais très rarement à la messe. Étant éloigné de l’Église, c’est donc logiquement que j’étais entré en franc-maçonnerie, pensant y trouver une sorte de spiritualité, sinon, du moins, de sagesse.

Rencontre avec un chrétien franc-maçon

Franc-maçon depuis plus de quinze années, j’étais alors affilié à un atelier du Droit Humain, dans lequel j’ai exercé diverses fonctions d’officier, dont celles de Second Surveillant8 et d’Orateur9. Par ailleurs, et dans un autre atelier, j’avais été précédemment élu Vénérable Maître.

Un soir, je vis entrer, au sein de mon atelier, une délégation de Maîtres francs-maçons, accompagnés d’Apprentis, et appartenant à une obédience se disant « déiste » et même, selon certains de ses membres, « chrétienne » voire « christique » (sic). Quelle ne fut pas ma surprise de trouver parmi eux un ami, portant un tablier d’Apprenti10. J’étais à l’époque Second Surveillant de ma loge, c’est-à-dire le troisième personnage dans la hiérarchie de l’atelier. Je m’aperçus que cet ami, dont j’étais le subordonné dans ma vie professionnelle, manifesta à mon égard la déférence de l’enfant envers son maître d’école. J’étais un maçon expérimenté et gradé, alors qu’il n’était qu’une sorte de débutant balbutiant des formules hermétiques qu’il peinait même à tenter de comprendre. Cet homme, catholique très pratiquant et à la fonction élective prestigieuse, observait pourtant le rituel avec des yeux d’enfant émerveillé et naïf ! Fort logiquement, nous nous revîmes dans le « monde profane ». Sa fraternité à mon égard n’était pas dénuée de calcul. Pour lui, avoir l’oreille et l’estime d’un haut fonctionnaire, « frère » de surcroît, n’était pas sans intérêt stratégique !

Un chemin vers l’apostasie

Cet homme était donc profondément catholique et fermement pratiquant. Quand j’évoquais l’alchimie, présente dans le REEA11, il me parlait, avec un regard illuminé et quasiment mystique, de la ferveur religieuse et « chrétienne » du Rite Écossais Rectifié (RER). Alors même que j’étais, en ce temps-là, parfaitement éloigné de l’Église et ouvertement anticlérical ! Il m’expliqua que les membres de son obédience croyaient en Dieu ; et même que le rituel qui s’y pratiquait, le RER, était essentiellement « chrétien ». Je témoigne que Dieu fait preuve d’un grand humour : en effet, quelques années plus tard, je retrouvai une foi fervente à la suite d’un événement extraordinaire vécu à Lourdes12, et quittai logiquement, et définitivement, la franc-maçonnerie, après pourtant 24 années d’engagement maçonnique sincère. En revanche, cet homme, qui pourtant jusque-là allait immanquablement chaque dimanche à la messe et fréquentait les prêtres, demeura franc-maçon et devint quasiment apostat, peu après avoir été coopté dans les Hauts Grades ! S’il allait encore, bien que de plus en plus rarement, à l’église, c’était surtout devenu une sorte de pratique secondaire à son engagement maçonnique, auquel il donna par conséquent la prééminence ! C’est que le suivi du rituel et de la doctrine maçonniques, ainsi que la fréquentation assidue des loges et de leurs membres mènent imperceptiblement, mais irrémédiablement, le chrétien à l’apostasie : on ne peut croire à deux chemins de foi et à deux doctrines antinomiques !

Je me mis à visiter, de temps à autre, cette loge « chrétienne ». J’y retrouvais quelques personnes que je côtoyais dans la vie professionnelle profane : fonctionnaires de direction, élus, cadres supérieurs, membres de professions libérales, notamment. J’assistai même, un soir, à la cérémonie d’initiation d’un ami qui ignorait, « dans le monde profane », ma qualité de franc-maçon.



1. On appelle « atelier » (ou parfois loge, bien que ce second vocable s’applique également en lieu et place de celui d’« Obédience ») la cellule, ou groupe de base, composée en moyenne de 20 à 40 francs-maçons. Ces ateliers portent tous un nom (appelé « Titre distinctif ) et un numéro d’ordre.

2. Théano fut une philosophe grecque pythagoricienne du VIe siècle av. J.-C.

3. Corse, Guyane, Pyrénées-Orientales, Région Parisienne, Côte d’Azur, Aude.

4. Les francs-maçons peuvent, à condition d’avoir au moins le grade de Compagnon ou surtout de Maître, « visiter », c’est-à-dire assister à des réunions maçonniques au sein d’autres ateliers d’obédiences « amies » de celle à qui ils appartiennent. Cela est même recommandé, et cela permet de tisser un réseau relationnel.

5. Il s’agit de travaux maçonniques, c’est-à-dire de déroulement du rituel.

6. Ce qui caractérise que l’atelier est « déiste ». Dans la suite, abréviation en GADLU.

7. Ce qui place l’atelier dans la catégorie « laïque ».

8. Le Second Surveillant a la responsabilité de l’enseignement auprès des Apprentis. Par ailleurs, il peut diriger la loge en cas d’absence du Vénérable Maître et du Premier Surveillant. Il ne peut pas, toutefois, accorder l’initiation, prérogative réservée seulement au Vénérable Maître.

9. L’Orateur est le « porte-parole » interne à la loge. Il prononce un discours de bienvenue à l’occasion d’une initiation. Par ailleurs, il est le garant de la régularité des travaux au regard des règlements généraux.

10. Les Apprentis ne peuvent pas « visiter » d’autres ateliers maçonniques, à moins d’être accompagnés par un Maître, ce qui fut le cas ce soir-là.

11. Qui est le rite exclusivement pratiqué au Droit Humain. Il s’agit du rite le plus pratiqué dans le monde.

12. Voir mon ouvrage La conversion d’un franc-maçon, Artège, 2021.
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